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DEVELOPPEMENTS LINGUISTIQUES ET APPRENTISSAGE 
DU VOCABOLAIRE 

Nous concevons l'apprentissage d'une langue etrangere comme un tout coherent. 
Dans cette perspective nous pensons que tous les poles: grammaire, phonetique et 
vocahulaire sont complementaires et d'une importance egale. Or, on a constate que pour 
les deux premieres heaucoup d' etudes ont ete faites, tandis que les recherches dans le 
domaine du vocahulaire sont loin d'avoir ahouti a des conclusions definitives. 

Le souci d' enrichir le lexique des apprenants dans le processus d' apprentissage 
suppose la conception de differentes strategies visant l' apprentissage du vocahulaire. Le 
choix du vocahulaire doit etre en fonction du puhlic vise, selon ses hesoins, ses ohjectifs 
et ses attentes. 

Nous verrons a travers cet article comment les developpements en didactique et en 
linguistique peuvent servir a ameliorer les techniques d' apprentissage du vocahulaire. 

En parlant de l' apprentissage du vocahulaire nous touchons a d' autres domaines, 
car l'apprentissage ne se fait plus sous la forme d'une liste de mots isoles. Nous avans 
done affaire a des reseaux complexes, en particulier, ceux du sens et l' ensemhle des 
relations des differents elements a apprendre. 

Dans cet article natre reflexion sera centralisee en premier lieu sur les questions 
suivantes: 

a) Comment sensihiliser les apprenants arahophones a une meilleure apprehension du 
vocahulaire fran9ais? 

h) Comment prendre en consideration ce qui caracterise le puhlic arahophone sur le 
plan linguistique, le milieu d'acquisition, etc. 

Natre hut vise un apport nouveau dans l'apprentissage du vocahulaire par les 
arahophones, car nous croyons que des exploitations meilleures sont toujours le resultat 
d'une reflexion constante sur les causes susceptihles de faire ohstacle a.une honne 
comprehension du vocahulaire de la langue etrangere. 

43 



La specificite lexicale 

Comme l'avait deja constate A. Martinet "apprendre une langue etrangere, ce n'est 
pas mettre de nouvelles etiquettes sur des objets connus, mais s'habituer a analyser 
autrement ce qui fait l' objet de communications linguistiques" .1 Ajoutons egalement 
que "la vocation naturelle des mots est a la polysemie" .2 Ce qui aboutit sur le plan 
interlingual (en l'occurence le frans;ais et l'arabe) a des correspondances dissemblables. 

Or, nous pensons qu'il est indispensable que les apprenants arabophones prennent 
conscience, des le debut de leur apprentissage, des dissimilitudes qui existent entre les 
unites lexicales des deux langues. 

Cela devrait nous orienter, en matiere de presentation des unites lexicales, vers des 
procedes appropries en fonction de specificites lexicales de chacune de deux langues. 

Mais, vu I' etendue de I' ensemble des probfomes relatifs a ce domaine, nous nous 
limitons a certains aspects importants pour l'apprentissage du vocabulaire par les 
apprenants arabophones. 

Comment apprendre a differencier les mots de sens voisin? 

Afin d'augmenter l'efficacite des procedes d'apprentissage du vocabulaire, il nous 
semble utile de marquer la difference semique entre les mots de sens voisin, c'est-a-dire 
d'expliciter les traits de difference qui devraient permettre d'eclairer les rapports de 
parente semantique entre les mots concernes. Ce qui permettra aux apprenants 
arabophones de mieux assimiler les mots de sens voisin et, par la suite, de choisir le mot 
convenable lorsqu' ils utilisent le frans;ais dans les differentes situations de 
communication. 

De toute evidence, ce qui interesse les apprenants est l'utilisation de la langue dans 
la communication. 11 nous semble done necessaire de mettre a la disposition des 
apprenants une description de l'utilisation de la langue. 

Prenons, a titre d'exemple, les verbes frans;ais: "obliger", "contraindre" et "forcer". 
Ces trois verbes ont un sens proche, et on peut dire, par exemple: 

Obliger quelqu'un a faire quelque chose, 
ou: forcer quelqu'un a faire quelque chose, 
ou: contraindre quelqu'un a faire quelque chose. 

Martinet A. 1974, Elements de linguistique generale, p. 12. 

2 Galisson R. 1983, Des mots pour communiquer, p. 5. 
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Dans ces phrases, les trois verbes expriment un sens analogue et ils sont ici 
interchangeables les uns aux autres. Mais cette interchangeabilite est liee au contexte 
dans lequel les trois verbes sont utilises. 

Un changement de contexte montrera que les trois verbes ne sont pas toujours 
substituables les uns aux autres. On peut <lire par exemple: 

forcer une serrure, 
forcer la porte de quelqu' un 
etc. 

Dans ces enonces le verbe "forcer" ne peut pas etre remplace par le verbe 
"contraindre" ou "obliger". 

11 en est de meme pour chacun des verbes "contraindre" et "obliger" qui 
s'emploient, eux aussi, dans des contextes ou il n'est pas toujours possible de remplacer 
ces verbes l'un par l'autre. 

Or, pour premunir les apprenants arabophones contre le risque d'erreur lorsqu'ils 
emploient ces verbes, ou d'autres ensembles de verbes de sens voisin, il nous parait 
indispensable de fournir un ensemble de contextes contenant le maximum d'infor
mations semantiques et syntaxiques aff erentes au verbe concerne. En particulier, dans 
les cas ou les verbes franc;;ais ne renvoient pas a un equivalent unique dans la langue 
matemelle des apprenants. 

Le mode de presentation de ces informations ( choix des exemples en fonction des 
particularites lexicales) et la prise en compte des specificites des apprenants arabo
phones (niveau de connaissance linguistique, age, type d'apprentissage anterieur, etc.) 
peuvent contribuer a un meilleur apprentissage du vocabulaire franc;;ais. 

Comment assimiler les differentes valeurs d'un meme mot? 

Les mots possedent tres souvent plusieurs contenus ou plusieurs valeurs. Par 
consequent, ils eveillent dans la memoire de l' apprenant plusieurs significations. 

Or, pour epargner aux apprenants arabophones le risque de confusion et afin de 
faciliter la comprehension de differentes acceptions d'un mot, il nous parait utile de 
presenter celles-ci avec les mots qui se trouvent frequemment dans leur entourage. Par 
exemple: le verbe franc;;ais "etablir" renvoie a plusieurs significations. Celles-ci sont 
Souvent reveles par les elements qui entourent le verbe. Les phrases ci-dessous en 
rendent compte: 

La secretaire a etabli la liste des candidats. 
Le premier ministre a etabli un gouvemement. 
La culpabilite de l' accuse est etablie. 
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Dans ces enonces le verbe "etablir" a respectivement le sens de: "dresser", 
"constituer" et "prouver". 

Lors du pas sage a l' arabe (la langue maternelle <les apprenants ), le meme verbe 
frarn;:ais "etablir" aura respectivement les equivalents suivants: "wada'a", "šakkala" et 
"atbata". 

II s' avere done necessaire de rendre compte <les diverses distributions de chaque 
valeur d'emploi du mot concerne par le biais de contextualisation. 

Propositions 

Comme nous !' avons <leja mentionne, les apprenants arabophones apprennent la 
langue frarn;:aise en dehors du contexte fran9ais. De ce fait, nous pensons qu'il est 
indispensable de diversifier les activites linguistiques et les exercices portant sur les 
domaines les plus varies, de fa9on a permettre a l' apprenant arabophone de 
communiquer en frans;ais avec les moyens linguistiques qu'il est en train d'apprendre. 

Dans cette perspective, il convient d'entrainer les apprenants a participer aux 
diverses techniques d' apprentissage du vocabulaire ( conversation, comprehension <les 
documents oraux ou ecrits, communiquer en frans;ais oralement ou par ecrit, etc.). Ce 
faisant, on permettra aux apprenants non seulement !' acquisition de formes et de 
structures mais egalement on entamme la mise en oeuvre de strategies cognitives. 

Enfin la thematique, le rythme d'apprentissage, les techniques d'analyse devraient 
favoriser chez les apprenants <les strategies de decouverte, afin de les inciter a la 
communication naturelle et les aider a malt:riser progressivement le fonctionnement de 
la langue frans;aise. Ainsi, !' apprenant enrichira lui meme son lexique par ses propres 
moyens et deviendra, par la suite, plus autonome dans son apprentissage. 

Les procedes d' apprentissage mis en oeuvre devraient, en effet favoriser la 
reflexion <les apprenants sur le fonctionnement de la langue etrangere, car nous pensons 
effectivement avec R. Galisson que "les vocabulaires s'apprennent bien davantage 
qu'ils ne s'enseignent"3

. 
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Povzetek 

JEZIKOSLOVNI PRISTOPI PRI USVAJANJU BESEDIŠČA 

Prispevek opozarja na pomembnost obvladovanja besedišča pri usvajanju tujega jezika. Sodobne 
jezikoslovne študije dokazujejo, da imamo pri usvajanju besedišča v tujem jeziku opraviti z zapletenimi 
povezanostmi: te zadevajo dojemanje pomena in pa povezanosti med besednimi prvinami, ki jih skušamo usvojiti. 
Arabsko govoreči naj bi pri učenju francoskega jezika z natančnim razčlenjenjem pomenskega polja obogatili 
svoje besedišče. 
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